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Les notices nécrologiques sont des hommages réservés habituellement aux professeurs retraités qui ont fait carrière en 
totalité ou en grande partie à l’Université de Montréal. Exceptionnellement toutefois, un tel hommage pourra être pu-
blié lorsqu’il s’agit d’une personne ayant servi comme officier supérieur de l’Université et qui a apporté une contribution 
importante à l’institution et à ses professeurs. 

Notices Nécrologiques de l’APRUM 

C’est avec une profonde émotion que 
nous appris le décès de notre collègue Gilles 
Rondeau de l’École de travail social surve-
nu le 14 février dernier alors qu’il était en 
voyage au Mexique. Le parcours de Gilles à 
la fois comme professeur, chercheur et ac-
teur social aura été tout à fait exemplaire 
et illustre à la fois ses compétences et ses 
qualités humaines. 

Professeur émérite de l’École de travail 
social, Gilles avait commencé une longue et fruc-
tueuse carrière à l’Université dès 1968 après y avoir 
fait ses études de baccalauréat et de maîtrise. Il y de-
vient professeur adjoint après l’obtention d’un Ph.D. 
en travail social de l’Université de Pittsburgh.

Professeur pendant près de quarante ans et di-
recteur de l’École de travail social pendant huit ans, 
Gilles aura contribué à former des générations de tra-
vailleuses sociales et de travailleurs sociaux par son 
enseignement rigoureux à tous les cycles. Sa grande 
expertise dans ses domaines de recherches a mené à 
l’encadrement de nombreux étudiants et étudiantes 
aux études supérieures. Plusieurs d’entre eux sont 
devenus professeurs d’université. De plus, il fut le 
principal artisan du développement du programme 
de doctorat conjoint en service social avec l’Univer-
sité McGill ; il en assura la direction pendant plus de 
dix ans. Il développa également une collaboration 
entre l’École et l’Université Nueva Leon à Monterey 
au Mexique.

À une époque où la violence faite aux femmes 
commençait tout juste à occuper le discours public 
suite à la tuerie de Polytechnique, il s’intéressa à la 
violence faite aux femmes dans un contexte conjugal 
en orientant ses recherches sur les conjoints violents, 
avec notamment des chercheurs en travail social et 
en criminologie. Dans une perspective de recherche 
partenariale, il participa ainsi au développement d’un 
instrument pour prévenir les homicides conjugaux. 
Membre cofondateur du Centre de recherche sur la 
violence familiale et la violence faite aux femmes, 
il y a été directeur adjoint de 2003 à 2006 ainsi que 
co-responsable du consortium Réponses sociales à la 
violence envers les femmes. Peu à peu, ses intérêts 
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se sont portés sur les questions de la mascu-
linité et c’est ainsi qu’il codirigea, l’équipe 
Hommes, violence et changement, la pre-
mière équipe de recherche au Québec et au 
Canada sur les masculinités. Reconnu pour 
son expertise sur la question, Gilles a été 
nommé par le Ministère de la Santé et des 
Services sociaux pour présider le Comité de 
travail en matière de prévention et d’aide 
aux hommes. Les travaux et recommanda-

tions ont fait l’objet d’une publication communé-
ment appelé Rapport Rondeau (2004) qui a orienté 
depuis plusieurs politiques sociales.

Si sa carrière comme professeur chercheur l’a 
amené à explorer des problématiques sociales émer-
gentes, son rayonnement a largement dépassé le 
cadre universitaire proprement dit pour s’intéresser 
à la professionnalisation du travail social. Son impli-
cation continue à l’Ordre des travailleurs sociaux et 
des thérapeutes conjugaux et familiaux du Québec 
d’abord comme membre et par la suite comme pré-
sident lui a valu plusieurs reconnaissances dont celle 
du Prix Mérite du Conseil interprofessionnel du Qué-
bec en 2015. Ce prix reconnait la contribution remar-
quable d’un professionnel au développement du sys-
tème professionnel québécois et à son rayonnement. 
Au niveau pan-canadien, il a participé aux diverses 
instances de l’association canadienne de formation 
en travail social (ACFTS). Au moment de sa retraite, 
Gilles continuera de contribuer à l’Université par sa 
participation à l’APRUM d’abord comme membre et 
par la suite comme secrétaire, vice-président et pré-
sident. Il assuma cette responsabilité de 2013 à 2016. 

Au-delà de ses expertises et reconnaissances, Gilles 
restera pour nous quelqu’un de profondément géné-
reux et capable de reconnaître le potentiel de chaque 
personne donnant à tous le bénéfice d’être bon et 
capable des plus belles et grandes réalisations. Il nous 
manquera.
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